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A Naplouse, il y a aussi une espéce de melon qui porte
le nom de la ville, et qui est bon et délicieux.

Enfin, sa mosquée principale est extrémement solide et
belle. Au milieu, on voit un bassin d’eau douce et d’un
gout agreable.

Je voyageai ensuite vers la ville d’Adjlotin : c’est une belle
ville, qui possede beaucoup de marchés et un chateau su-
perbe, et qui est traversée par un fleuve dont ’eau est douce
et agreable. Puis je quittai cette ville pour me rendre a La-
dhikiyah (Latakie), et je traversai d’abord le Ghaour, qui est
une vallée entre des collines. On y voit le tombeau d’Abou
Obaidah, fils d’Eldjerrah, 'amin (le patron) de cette popu-
lation : nous le visitimes. Prés de lui se trouve une ziouiah
qui fournit de la nourriture aux voyageurs. Nous y passames
une nuit, et ensuite nous nous rendimes a Koceir, ou 1’'on
voit le tombeau de Ma’adh, fils de Djebel ; je me sanclifiai
par sa visite. Je voyageai ensuite sur le bord de la mer, et
jJarrival a la ville d’Accah (Acre), qui est en raines. Acre
ctait jadis la capitale du pays des Francs en Syrie, le lieu
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